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Hel1agravurs ADURAND. s

¥ig. 396, — Fac-simile de la cinqui¢me page de la premiére édition xylographique de I'Ars moriendi,

représentant le pécheur 2 son lit de mort entouré de sa famille. Deux démons lui disent a l'oreille

« Songe a ton trésor » ; et « Distribue-le a tes amis! »

sous les yeux de Gutemberg, lui aurait révélé, selon la Chronique de Co-

logne, le secret de l'imprimerie.
Ce secret fut gardé fidélement, pendant quinze ou vingt ans, chez Coster



